
Balaton Sound : le récit d’une journée qui coûte bonbon

Sous 40°c, en petite tenue, quelques 100 000 visiteurs « ont pris cher » à Zamárdi
dimanche dernier.

Avec une telle chaleur la journée, l’eau restait le meilleur endroit où aller. « C’est pas mal ici, à
côté de la scène qui s’avance sur l’eau (photo). Il y a de la musique dès début de l’après-midi, mais le
seul souci c’est que le DJ joue les mêmes morceaux qu’hier » – nous a confié Katalin, 24 ans,
habituée du Balaton Sound. « Quand une de nous va dans l’eau l’autre garde ses affaires » – a ajouté
Kinga, sa copine de 28 ans, qui s’est fait voler sa serviette la veille.

Sorti de l’eau, il est temps de manger. Le meilleur endroit se trouve juste à coté de l’entrée du
festival. Pendant le déjeuner un couple qui revient tous les ans évoque les conditions de vie au
camping du Sound. «Depuis le début on vient au festival et on dort ici. Cette année il est plus propre,
mais ça reste quand même à l’arrache. Il y a beaucoup de poussière. En plus cette année c’est
l’horreur, la tente est toute la journée sous le soleil, alors avec une chaleur pareille, tu ne peux pas
dormir la nuit».

Pour beaucoup, le Sound symbolise la fête sans grandes limites : quatre jours d’ivresse, le lac, les
amis et du bon son. Dani, 29 ans, préfère ce festival au Sziget Fesztivál. « C’est familier ici. Sziget
c’est trop grand, tu ne peux pas aller d’un endroit à l’autre, tu loupes des concerts. Je viens ici tous
les ans. J’adore cet endroit ».

70% des gens que nous avons interrogé sont venus pour David Guetta. Pourtant, le Français est
programmé au Sound tous les ans depuis quatre ans, mais c’est la première fois qu’il est tête
d’affiche principale pour le dernier soir du festival. Avant le concert, deux filles ont sillonné le
festival pour poser une question aux visiteurs : avec quoi croient-ils étonner David Guetta ? Une
interrogée, qui par hasard était francophone, a répondu sans hésitation « si je lui parle en français ».
Quatre heures plus tard, son portable sonnait et elle gagnait la possibilité de rester à deux petits
mètres de Guetta, derrière deux gorilles hongrois, et de se rendre compte que même dans sa langue
maternelle, « l’artiste » n’avait pas grand chose à dire. « Génial »…

Vers 3h du matin ceux qui devaient travailler le lendemain ont pris la direction de la petite gare de
Zamárdi. Beaucoup ont dormi sur les quais car le premier train pour Budapest ne part qu’à 5 h.
L’entrée du festival ce jour là leur aura coûté 13 000 forints (plus de 50 euros). Le camping pour la
nuit était de 1500 forints  (6 euros). Dans une chaleur torride, entre rafraîchissements et
restauration (le premier prix pour une glace était de 600 forints, plus de 2 euros), le prix d’une
journée au Balaton Sound peut rapidement atteindre 100 euros.
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